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Abstract

Cestodes of Birds of Ivory Coast III. On some parasites of Charadriiformes. —
Cestodes collected in Charadriiformes birds from Ivory Coast are presented. Wedescribe

one new parasite species in Actitis hypoleucos: Anomotaenia hypoleuci which is

caracterised by 45 to 50 |o.m long hooks, few testes, well developped vaginal sphincter and

eggs with polar filaments. —Kowalewskiella cingulifera (Krabbe, 1869) Lopez-Neyra,

1952 was also found in this host. Wehave observed testes in antiporal position in this

Cestode, and this led us to reexamine and compare the caracteristics of the genera

Kowalewskiella Baczynska, 1914 and Onderstepoortia Ortlepp, 1938. The type species

K. longiannulata is redescribed here. —Raillietina (R.) permista Southwell and Lake,

1939 has also been found in the CommonSandpiper. This Davaineid, which shows a

typical scolex, was only known from Picidae. This is the first mention of a Tapeworm of

this genus in Charadriiformes bjrds. —Progynotaenia odhneri Nybelin, 1914, parasitizing

Charadrius hiaticula, is new for the Ethiopian region. —Variolepis hughesi Webster, 1947

is redescribed here and placed in the genus Wardium. This Hymenolepidid is also found,

with some morphological variations, in North America and Europe.

INTRODUCTION

La faune des parasites d'animaux sauvages africains est relativement mal connue dans

son ensemble bien que, dans certains pays, une sommed'observations commence à s'accu-

muler. Cela est particulièrement vrai pour la République de Côte-d'Ivoire où, depuis plu-

sieurs années, des chercheurs appartenant principalement au Centre suisse de Recherches

scientifiques ont étudié divers domaines du parasitisme animal. Ainsi les tiques (cf.
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Aeschlimann 1981) et certaines catégories d'helminthes [monogènes (Murith 1981),

parasites d'amphibiens (Maeder 1973), de rongeurs (Baer 1972) ou de micromam-

mifères (Hunkeler 1974)] sont maintenant assez bien connues. Par contre, les parasites

d'oiseaux n'ont jamais-été étudiés et nos connaissances à leur sujet sont des plus fragmen-

taires. C'est dans le but de combler cette lacune et de tenter d'obtenir une image plus

globale de la faune parasitaire ivoirienne que nous avons entrepris ce travail. Deux publi-

cations (Mariaux & Vaucher 1988, [sous presse]) présentaient la faune parasitaire de

Sylviidae (genre Cisticola), de Piciformes et de Coraciif ormes. Cet article décrit plusieurs

parasites de Charadriiformes dont une espèce nouvelle.

MATERIEL ET METHODES

Les oiseaux sont capturés au filet et sacrifiés. Les dépouilles sont conservées dans le

phénoxétol (Weber et al. 1984) puis confiées au Muséum d'histoire naturelle de Genève

(MHNG) pour confirmation de leur détermination. Le tube digestif est disséqué eî les

cestodes sont immédiatement fixés au formol 4%bouillant. Ils sont ensuite conservés dans

l'alcool à 70°. Ils sont colorés au carmin chlorhydrique alcoolique (Langeron 1949)

avant leur montage dans le Baume du Canada. Les parties sclérifiées sont observées après

squash dans la gommeau chloral de Faure.

Les hôtes et les parasites sont déposés au MHNG.

RESULTATS

a) Kowalewskiella cingulifera (Krabbe, 1869) Lopez Neyra 1952

Description:

Scolex à ventouses circulaires inermes pourvu d'un rostre armé d'une unique cou-

ronne d'environ 50 très petits crochets (fig. 1). La poche du rostre est ovale. Un étrangle-

ment suit le scolex et précède une zone de croissance peu développée. Les premiers organes

reproducteurs apparaissent après 150 à 170 anneaux. Les pores génitaux alternent irrégu-

lièrement et débouchent latéralement à la hauteur du premier tiers du proglottis. Les

conduits sexuels passent entre les vaisseaux excréteurs.

Les proglottis sont d'abord trapézoidaux, plus larges que longs, puis s'allongent pro-

gressivement pour prendre une forme rectangulaire plus longue que large. Les derniers

anneaux gravides sont jusqu'à 16 fois plus longs que larges.

Les testicules, ovales, sont disposés entre les canaux excréteurs et entourent les

organes femelles sur trois côtés. Le canal déférent forme une pelote à l'extrémité de la

poche du cirre. Cette dernière est ovale, assez courte et dépasse de peu les canaux excré-

teurs. Elle contient un cirre orné de longues soies. Nous n'observons pas de vésicules sémi-

nales.

L'ovaire, nettement poral, est bilobe, petit. Les deux lobes sont subégaux. Postérieu-

rement nous trouvons une glande vitellogène compacte, ovalaire. Sous la poche du cirre

un court vagin, épineux dans sa première moitié, débouche dans un réceptacle séminal

ovale de grande dimension. Poche du cirre et vagin débouchent dans un atrium génital

armé de fortes et courtes épines.

L'utérus disparaît très précocement et les anneaux gravides présentent, dans l'espace

délimité par les canaux excréteurs, de nombreuses cavités contenant chacune un seul œuf.
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Dimensions (sauf indication contraire, toutes les dimensions sont exprimées en um):

Longueur: env. 60 mm
Largeur maximale: 1,15 mm
Nombre de proglottis maximal: env. 280

scolex: 89-125

ventouses: 45-54

N crochets: env. 50

L crochets: 5-6

L x 1 poche du rostre: 86-101 x 51-54

N testicules: 37-53

Lx 1 poche du cirre: 85-140x32-48

Lxl capsules ovifères: 60-107x38-58

des oncospheres: 21-30

L crochetons embryonnaires: 10,5-14.

Matériel examiné:

15 individus (MHNG985.592-4 et 987.236) provenant de quatre Actitis hypoleucos (L). Marais

situés environ 10 km à l'est de Dabou, 2-21 .X. 1985 et Adiopodoumé (20 km Wd'Abidjan) 31 .1. 1987.

Localisation: portion postérieure de l'intestin.

Prévalence: 4/11 (36%).

Intensité: 1-9 individus.

Discussion:

La présence de K. cingulifera chez A. hypoleucos est bien connue. Ce parasite a en

effet été décrit par de nombreux auteurs (Krabbe 1869, Clerc 1903, Skrjabin 1914,

Shen Tseng 1932, Joyeux & Baer 1936, Baer 1959, Sandeman 1959, Mettrick

1967,...) chez divers oiseaux du groupe des chevaliers (genres Arenaria, Calidris, Capello,

Charadrius, Totanus, Tringa...) sur tous les continents sauf en Australie. En Afrique, il

est connu au Zaïre (Baer 1959) et en Zambie (Mettrick 1967).

Nos observations concordent avec les descriptions réunies par Mettrick (1967). Un
point cependant prête à discussion: Baczynska (1914) dans sa définition du genre Kowa-
lewskiella précise que les testicules sont situés en avant et en arrière des glandes sexuelles

femelles. Le genre le plus proche dans la sous-famille des Dipylidiinae est Onderstepoortia

Ortlepp, 1938 chez qui les testicules entourent les organes femelles sur trois côtés. A partir

de ce critère, notre cestode devrait donc faire partie de ce dernier genre, duquel il diffère

cependant par divers caractères, en particulier la forme et la taille des crochets. Plusieurs

observateurs avaient déjà remarqué la présence de testicules en position antiporale chez

A', cingulifera (cf. Matevossian 1963) sans que la diagnose du genre soit modifiée pour

autant. Cette situation nous a conduit à réexaminer le matériel type de Baczynska dans

lequel nous avons nettement observé que certains proglottis présentaient des testicules en

position antiporale (fig. 2). L'iconographie donnée par Baczynska ne représente que des

anneaux particulièrement étirés. L'anatomie de proglottis voisins, plus contractés, est sen-

siblement différente. Ainsi, l'un des critères génériques importants du genre Kowalewskiella

devient ambigu. La disposition des testicules ne permet pas de séparer les genres Kowa-
lewskiella et Onderstepoortia: tous deux possèdent des testicules sur trois côtés, mêmesi

cette disposition ne se rencontre pas dans tous les proglottis en ce qui concerne

Kowalewskiella.

Si la position des organes mâles ne justifie plus le maintien d' Onderstepoortia,

d'autres caractères —dont le principal est sans doute la morphologie très différente des

crochets du rostre —permettent toutefois la conservation des deux genres. Nous présen-

tons ceux qui nous paraissent le plus important dans le tableau I.
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Figs 1-2.

Fig. 1: Kowalewskiella cingulifera (Krabbe), crochets du rostre. Echelle 5 u.m. Fig. 2: K. longìannulata

Baczynska, matériel type. Disposition des testicules dans différents anneaux matures.

Tableau 1.

Différenciation des genres Kowalewskiella et Onderstepoortia

Kowalewskiella (Baczynska, 1914) Onderstepoortia (Ortlepp, 1938)

—Crochets du rostre < 10 pi
—Moins de 60 testicules

—Vagin et cirre armés **

—Ovaire nettement bilobe

—Parasite de Charadriidae

(Scolopacinae et Charadriinae)

—Crochets du rostre > 150 \im

—Plus de 90 testicules *

—Vagin et cirre non armés

—Ovaire multilobé

—Parasite de Charadriidae et de Burhinidae

Sauf A', susanue Sauf O. vanellorum
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Actuellement les espèces suivantes appartiennent respectivement aux genres

Kowalewskiella et Onderstepoortia:

—K. cingulifera (Krabbe, 1869) Lopez-Neyra 1952

—K. longiannulata Baczynska, 1914

—K. stagnatilidis (Burt, 1940) Lopez-Neyra 1952

—O. coronati Mettrick, 1961

—O. lobipluviae (Burt, 1940) Yamaguti 1959

—O. taeniaformis Ortlepp, 1938

—O. vanellorum Baer, 1959

—et peut-être K. glareolae (Burt, 1940) Lopez-Neyra 1952 quoique Kornyushin
(1969) le considère comme un synonyme probable de A', stagnatilidis.

Remarque: Choanotaenia lobipluviae (Burt, 1940) a été transféré dans le genre

Onderstepoortia par Yamaguti (1959). Kornyushin (1969), dans sa révision du genre

Kowalewskiella, confirme ce transfert, mais Matevossian (1963) et Schmidt (1986)

continuent à considérer ce cestode commeun Kowaleskiella. Nous ne partageons pas cet

avis au vu des caractères retenus dans le tableau 1. L'identité correcte de cette dernière

espèce nous paraît clairement être O. lobipluviae (Burt, 1940) Yamaguti 1959.

Des autres espèces décrites comme appartenant à ces genres:

—K. buzzardia (Tubangui et Masilungan, 1937) a été transféré par Yamaguti

(1959) dans le genre Tubanguiella.

—K. totani (Self et Janovy, 1965) est identifié par Kornyushin (1970) à K. lon-

giannulata.

—K. susanae Burt, 1969 est identifié par Kornyushin (1970) à K. longiannulata.

—K. tringae (Cholodkowsky, 1912) Spassky 1965 est, selon Kornyushin (1969),

insuffisamment décrit pour être classé avec certitude. D'après les dessins de Cholodkowsky
il n'appartient en tout cas pas à Kowalewskiella et Schmidt (1986) le classe dans son

genre originel, c'est-à-dire Dilepis.

En conclusion, nous pensons utile de présenter une brève redescription de K. longian-

nulata Baczynska, 1914 à partir des restes du matériel original ainsi qu'une diagnose revue

du genre.

Hôte: Tringa totanus, lames MHNG110/73, 74, 75, 76.

Il n'y a pas de scolex in toto dans le matériel type. Dans un exemplaire écrasé, nous

trouvons 25 crochets à manches très courts et gardes et lames parallèles, longs de 5 à

6 um. Les jeunes anneaux sont plus larges que longs, les anneaux matures sont carrés ou

légèrement plus longs que larges (530-1000x430-570 ^m) et les anneaux gravides peuvent

présenter des allongements considérables (certains d'entre eux, extrêmement étirés,

mesurent jusqu'à 4,6 mmde long pour 185 um de large). Les pores génitaux alternent irré-

gulièrement et les conduits sexuels passent entre les canaux excréteurs. Les testicules, au

nombre de 38 à 60, entourent les organes génitaux sur trois côtés en position antérieure,

postérieure et, dans une moindre mesure, antiporale. La poche du cirre (82-132x45-

68 |am) atteint les canaux excréteurs. Le cirre est garni de minuscules épines. L'ovaire est

petit, central, très nettement bilobe. La glande vitellogène (56-75x73-102 um) est située

derrière l'ovaire. Le vagin présente un élargissement épineux dans sa partie la plus externe.

Il forme ensuite un réceptacle séminal situé derrière la poche du cirre. Il n'y a pas d'utérus

développé. Ceux que nous observons s'ébauchent dans la partie antiporale de l'anneau

sous la forme d'un sac allongé.

Rev. Suisse de Zool., T. 96, 1989 35
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Ces observations diffèrent de la description originale par les points suivants:

—Nombre et dimension des crochets. On ne peut toutefois exclure que sur l'unique

scolex restant, écrasé de surcroît, certains d'entre eux aient été perdus. Quant à la longueur

donnée par Baczynska, dix fois trop importante, elle est très vraisemblablement due à une

erreur d'impression.

—Disposition des testicules. Ils apparaissent nettement en position antiporale dans

certains anneaux.

—Taille des anneaux gravides.

Kowalewskiella: Dilepididae, Dipylidiinae. Scolex avec rostellum muni d'une seule

couronne de petits crochets à manche peu développé. Pores sexuels alternant irrégulière-

ment. Canaux génitaux passant entre les vaisseaux excréteurs. Testicules principalement

situés en avant et en arrière des glandes sexuelles femelles mais parfois aussi en position

antiporale. Ovaire bilobe. Utérus sacciforme se divisant en capsules à un seul œuf.

b) Anomotaenia hypoleuci sp. n.

Description:

Cyclophyllidea: Dilepididae. Ver de taille petite à moyenne. Les proglottis sont légè-

rement plus larges que longs sur la quasi-totalité du corps, seuls les derniers anneaux

gravides peuvent atteindre une longueur environ double de leur largeur.

Fie. 3.

Anomotaenia hypoleuci sp. n., crochets du rostre. Noter le manche redressé des crochets de la

première couronne (flèches).

Le scolex porte 4 ventouses circulaires inermes ainsi qu'un rostre puissant armé de

20 crochets subégaux disposés sur 2 cercles. Les crochets de la première couronne pos-

sèdent un manche légèrement moins courbé (fig. 3) et sont, de très peu, plus longs que
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Figs 4-5.

Fig. 4: A. hypoleuci sp. n., scolex. Echelle 50 u,m. Fig. 5: Anneau mature. Echelle 50 ixm.
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ceux de la seconde. La poche du rostre, très musculeuse, est allongée et se termine en

pointe. Elle dépasse nettement l'extrémité postérieure des ventouses (fig. 4). La zone de

croissance est courte et la strobilation apparaît presque immédiatement à la suite de la

poche du rostre.

Les conduits sexuels débouchent latéralement au premier quart environ de la longueur

des proglottis. Ils alternent irrégulièrement et passent entre les canaux longitudinaux du

système excréteur. Les canaux excréteurs ventraux sont reliés par un canal transversal dans

la partie postérieure de chaque proglottis.

Les testicules apparaissent au niveau du cinquantième anneau environ. Ils sont dis-

posés sur une seule épaisseur dans la partie postérieure du segment comprise entre les

canaux excréteurs et les organes femelles. Le canal déférent est très développé et montre

de nombreuses circonvolutions autour de la poche du cirre et au-dessus de celle-ci. La

poche du cirre est parfois rectiligne, dirigée obliquement vers l'avant du proglottis, mais

le plus souvent coudée en son milieu de manière à accentuer cette direction antérieure. Le

cirre est inerme.

L'ovaire est en deux parties plurilobées, l'aile antiporale étant très nettement la plus

importante. La grande vitellogène est postérieure à l'ovaire, en position centrale. Elle est

massive, bien développée et peu lobée. Le vagin s'ouvre postérieurement à la poche du

cirre, au fond d'un atrium génital peu profond et dépourvu d'ornementations. Un
sphincter massif entoure sa partie la plus distale. Il rejoint un réceptacle séminal central

situé entre les deux ailes de l'ovaire en position ventrale (fig. 5).

9
20 um

Fie. 6.

A. hypoleuci sp. n., œufs.
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Dans les anneaux post-matures, l'utérus apparaît d'abord sous une forme réticulée.

Il devient ensuite sacciforme régulier et remplit entièrement les anneaux gravides. Les

œufs, disposés sur plusieurs épaisseurs, sont munis à chaque extrémité d'un long filament

polaire (fig. 6).

Dimensions:

Longueur: 12-30 mm
Largeur maximale: 575 (a. matures), 1100 (a. gravides)

Nombre de proglottis maximal: 88

scolex: 120-190

ventouses: 85-116

N crochets: 20

L crochets I: 45.5-49

L crochets II: 44.5-47.5

Lx 1 poche du rostre: 230-292x60-66

N testicules: 13-18

Lxl poche du cirre: 160-232x31-38

Lxl œufs: 30-50x22-29

Lxl oncospheres: 21-36x17-24

L crochetons embryonnaires: 11-14

Matériel examiné:

Holotype MHNG985.595 parasite d'Actitis hypoleucos (L). Marais situés environ 10 km à l'est

de Dabou. 21. X. 1985. Paratype MHNG985.596 coparasites de l'holotype.

Autre matériel: nombreux individus parasites de trois autres chevaliers guignette MHNG
985.597-9, mêmeorigine, 4.IX-4.X.1985.

Localisation: portion antérieure de l'intestin.

Prévalence: 4/11 (36%).

Intensité: 2 —env. 20 individus.

Discussion:

L'ensemble des caractères décrits ci-dessus, et en particulier l'utérus réticulé au début

de son développement, nous font placer notre matériel dans le genre Anomotaenia Cohn,

1900. En nous basant sur les travaux synthétiques, de Joyeux & Baer (1936), Sandeman
(1959), Yamaguti (1959), Matevossian (1963) et Schmidt (1986), nous relevons une

cinquantaine d'espèces &Anomotaenia parasite d'oiseaux Charadriiformes sur tous les

continents. Toutefois, plusieurs de ces taxons sont probablement placés dans ce genre de

manière erronée et devront voir leur position taxonomique révisée. Nonobstant, nous pou-

vons aisément différencier notre matériel de la plupart de ces espèces, principalement en

considérant la taille des crochets et le nombre des testicules. En effet, la majorité d'entre

elles possèdent des crochets courts (ordre de grandeur 20-30 (j.m) ou longs (60-80 um) et

seules quelques-unes sont armées de crochets de dimensions intermédiaires.

Nous discutons ci-dessous des espèces dont l'ensemble des caractères est le plus

proche de notre matériel.

A. ovifusa (Spassky et Konovalov, 1967) Spasskaja & Spassky 1973 présente le

scolex le plus ressemblant à celui de notre matériel; mais en diffère par un plus grand

nombre de testicules (25-30), des œufs dépourvus de filaments polaires, des crochetons

embryonnaires plus longs (18-19) et un ovaire massif.

A. citrus (Krabbe, 1869) Fuhrmann 1908 montre des crochets légèrement plus longs

(43-68) et plus nombreux (20-25(28)) que dans notre matériel. Chez cette espèce, les testi-

cules sont également plus nombreux (18-35) et la poche du cirre est très courte.
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Enfin, A. ungulata (v. Linstow, 1905) Fuhrmann 1908 est mal connu. Il possède 20

à 25 testicules, le scolex est plus large et le strobila composé de beaucoup moins d'anneaux

que notre matériel.

Nous concluons que notre matériel appartient à une espèce nouvelle du genre Anomo-
taenia caractérisée par la présence de deux couronnes de crochets subégaux d'environ 45

à 50 pm de long, un faible nombre de testicules, un ovaire nettement bipartite, un

sphincter vaginal développé et des œufs munis de deux longs filaments polaires. En réfé-

rence à son hôte définitif, nous proposons de la nommer Anomotaenia hypoleuci.

c) Progynotaenia odhneri Nybelin, 1914

Nous avons récolté de nombreux exemplaires de cette espèce dans deux grands grave-

lots et en donnons une brève description.

Le strobila est composé de 12 à 14 anneaux. Il mesure environ 3 mmde long et sa

largeur maximale est de 780 um. Les organes femelles apparaissent dès le quatrième

anneau alors que les testicules ne sont en général bien visibles qu'à partir du 6 ou 7 e
. Le

scolex porte 12 crochets de 54-64 pm répartis sur une seule couronne (fig. 7). Les ventouses

ovales mesurent 179-233 x 122-164 pm. Les conduits sexuels débouchent latéralement et

alternent régulièrement. La poche du cirre est très longue (270-360x62-89 pm), oblique.

Elle contient une vésicule séminale ipterne et un cirre qui peut atteindre 340 pm. Ce dernier

est armé de fortes épines sur 100 pm environ dans sa partie basale. Les 10 à 15 testicules

sont répartis en deux groupes de 4 à 8 de part et d'autre des organes femelles. L'ovaire

est central, en forme de chevron, la pointe dirigée vers l'avant. La glande vitellogène est

située derrière l'ovaire, à côté du réceptacle séminal. L'utérus remplit le centre des seg-

ments gravides. Il contient de nombreux œufs d'un diamètre de 35 à 43 p.m.

Fig. 7.

Progynotaenia odhneri Nybelin, crochets du rostre. Echelle 10 um.

Ces observations coincident avec celles de Nybelin (1914), de Joyeux & Baer
(1936), de Yurpalova & Spassky (1971) ainsi qu'avec celles de B. Georgiev (Sofia, com-
munication personnelle) qui compte lui aussi 12 crochets sur chacun de ses exemplaires.
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Cette unanimité nous fait douter de l'appartenance à cette espèce du matériel de Joyeux
& Baer (1939) qui montre 18 crochets légèrement plus longs que ceux que nous obser-

vons. Relevons finalement que P. odhneri a déjà été signalé en Europe et en Egypte, mais

nous notons sa présence en zone éthiopienne pour la première fois.

Hôte: Charadrius hialicula (L)

Localité: Adiopodoumé (20 km Wd'Abidjan)

Date: 30. X. 1985 et 27. IV. 1988

Prévalence: 3/3 (100%)

Intensité: 6 à 27 ind.

Cote: MHNG985.601-2, 988.162.

d) Raillietina (Raillietina) permista Southwell et Lake, 1939

Description:

Cyclophyllidea: Davaineidae. Le scolex est globuleux et porte des ventouses dont lesDavaineidae

bords sont armés de plusieurs rangées d'épines

marteau caractéristique des Davaineidae (fig. 8)

Les crochets du rostre ont une forme de

Ils sont répartis sur deux couronnes, ceux

Figs 8-10.

Fig. 8: Raillietina (R.) permista Southwell and Lake. A) Crochets des ventouses, B) Crochets du
rostre. Echelle 10 |im. Fig. 9: Anneau mature. Echelle 100 \im. Fig. 10: Poche du cirre, détail.

Echelle 20 um.



552 J. MARIAUX

de la couronne apicale sont légèrement plus longs que les autres. La zone de croissance

n'est pas marquée et la segmentation apparaît directement après le scolex. Les canaux

excréteurs ventraux sont reliés dans la partie postérieure de chaque proglottis par un canal

transversal. Les pores génitaux sont disposés en de longues séries unilatérales mais

alternent deux fois sur la longueur de l'animal. Ils débouchent latéralement dans la partie

antérieure du proglottis. Les canaux génitaux passent entre les canaux excréteurs. Les tes-

ticules sont disposés de part et d'autre de l'ovaire, certains d'entre eux peuvent parfois être

situés dans la partie postérieure du segment, voire être partiellement superposés à l'ovaire.

Ils sont distingables dès le 260 e proglottis environ. La poche du cirre n'atteint pas les

canaux excréteurs. Le cirre ne présente aucune ornementation. L'ovaire est central, son

contour est irrégulier. La glande vitellogène est postérieure à l'ovaire, elle persiste long-

temps après que les autres organes génitaux aient commencé à disparaître. Le vagin

débouche postérieurement à la poche du cirre dans un atrium génital sans particularité

(fig. 9, fig. 10). Notre unique spécimen quoique composé de nombreux proglottis ne

montre pas d'anneaux entièrement gravides. Les capsules ovifères ne sont donc pas com-

plètement formées. Elles sont toutefois ébauchées dans les anneaux les plus mûrs et il est

possible de discerner les traces de plusieurs œufs disposées dans chacune de ces capsules.

Dimensions:

Longueur: 92 mm
Largeur maximale: 1,8 mm
Nombre de proglottis: 410

Lxl scolex: 165x188

ventouses. 95-103

N crochets: 31

L crochets: 20-21 et 17-18

N testicules: 12-20

Lx 1 poche du cirre: 69-79x38-46.

Matériel examiné:

Un individu (MHNG985.600) parasite d'Actitis hypoleucos (L). Marais situés environ 10 km à

l'est de Dabou. 21. X. 1985.

Localisation: intestin

Prévalence: 1/11 (9%)

Intensité: 1 individu.

Discussion:

Bien que ne possédant qu'un exemplaire de ce cestode, l'ensemble des caractères du

genre Raillietina est nettement observable. La question de l'alternance occasionnelle des

pores génitaux n'est pas problématique. Joyeux, en 1923 déjà, remarquait à propos de

R. (R) echinobothrida: «... les Taenia à pores unilatéraux peuvent présenter parfois

commeanomalie un changement ou mêmeune alternance plus ou moins complète de ses

pores...». Nous admettons donc que notre matériel appartient au sous-genre Raillietina.

Ce qui nous a conduit à vérifier les descriptions des quelque 180 espèces répertoriées de

ce groupe. Certaines caractéristiques de notre matériel, en particulier le très faible nombre

de crochets pour un Raillietina ou le nombre de testicules, nous ont permis de le différen-

cier facilement de la grande majorité des espèces déjà décrites. Les seules possédant un
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scolex comparable sont R. (R. ) macracanthos Paspalewa et Woidowa, 1969 et /?. (R.)per-

tnista Southwell et Lake, 1939 '.

R. macracanthos possède des crochets particulièrement développés (82-92 um), un

plus faible nombre de testicules (12-13) et une poche du cirre plus longue (100-110 um)
que ce que nous observons dans notre matériel.

R. permista présente par contre des caractéristiques beaucoup plus proches de celles

des vers que nous avons récoltés chez A. hypoleucos, ce qui nous a amené à revoir le maté-

riel original (BM 1977.11.14.66). Nos observations correspondent à la description de 1939.

Nous pouvons y' ajouter les dimensions de la poche du cirre (71-83 x 44-48 um). Il résulte

de cette comparaison qu'un certain nombre de détails différencient R. permista de notre

matériel. Le vers est nettement plus court, le scolex et les ventouses sont plus grands,

l'ovaire est beaucoup plus diverticulé, les anneaux gravides apparaissent nettement plus

tôt et, surtout, le nombre de crochets du rostre (36) est légèrement plus élevé. Nous consi-

dérons toutefois ces divergences commepouvant faire partie de la variabilité de l'espèce

et admettons que notre matériel appartient à R. (R.) permista Southwell et Lake, 1939.

Il convient de relever pour conclure que, à notre connaissance, aucun Raillietina n'a

été découvert à ce jour chez un Charadriiforme. L'individu que nous avons trouvé,

quoique n'étant pas complètement gravide, présente tout de mêmeun développement

avancé. Or, 7?. permista a été décrit chez un Picidae. Il faut donc soit admettre que cette

espèce n'a pas de spécificité au niveau ordinal, soit, plus vraisemblablement, qu'Actitis

hypoleucos constitue pour elle un hôte accidentel particulièrement favorable.

e) Wardium hughesi (Webster, 1947) comb. n.

Description:

Cyclophyllidea, Hymenolepididae. Le scolex est massif et porte quatre ventouses cir-

culaires inermes. Le rostre est armé de crochets chéliformes à lame et garde parallèles et

au manche inexistant (fig. 11). La poche du rostre dépasse légèrement l'extrémité posté-

rieure des ventouses (fig. 12).

Les premiers anneaux apparaissent après une zone de croissance bien marquée.

Jusqu'au stade mature âgé, nous ne disposons pas de matériel plus avancé, ils sont tou-

jours plus larges que longs.

L'ébauche des organes reproducteurs apparaît après environ 100 proglottis. Les testi-

cules apparaissent dès le 140 e anneau environ. Us sont ronds à ovalaires, disposés en ligne,

centralement, dans la partie postérieure du proglottis. Cette disposition est constante et

les testicules persistent pendant le développement des organes femelles. Le cirre est recti-

ligne, orné de soies très fines, difficiles à observer. La poche du cirre dépasse de peu les

canaux excréteurs poraux. Elle contient une vésicule séminale interne allongée. Une vési-

cule séminale externe globuleuse la prolonge. Cette dernière peut être très développée et

partiellement recouvrir la poche du cirre dorsalement.

L'ovaire est peu lobé, ventral. Une glande vitellogène compacte, souvent partielle-

ment superposée au deuxième testicule, le suit en position centrale. Le vagin débouche

postérieurement à la poche du cirre dans un atrium génital inerme, relativement profond,

Sawada (1965) donne un résumé des caractéristiques de R. (R.) fuhrmanni (Southwell, 1922)

qui posséderait 25 à 30 crochets de 23 à 29 um. Cela ne correspond pas à la description originale de
Southwell qui a observé, commeun certain nombre d'autres auteurs (cf. Artyukh 1966), 110 crochets

chez ce cestode.
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Figs 11-13.

Fig. 11: Wardium hughesi (Webster), crochets du rostre. Echelle 5 u,m.

Fig. 12: Scolex. Echelle 20 \im. Fig. 13: Anneau mature. Echelle 50 (im.
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dépourvu de sacculus accessoire et d'ornementations. Il est prolongé par un réceptacle

séminal de forme variable, généralement arrondi mais qui peut être très allongé, atteignant

mêmeparfois les canaux excréteurs antiporaux (fig. 13). Le système excréteur est com-

posé, classiquement, de vaisseaux ventraux et dorsaux, les anastomoses entre les deux vais-

seaux ventraux sont très rares.

Nous n'avons pas observé d'anneaux gravides.

Dimensions:

Longueur maximale: env. 19 mm
Largeur maximale: 610

Nombre de proglottis maximal: env. 300

scolex: 200-210

ventouses. 82-94

N crochets: 10 (1 couronne)

L crochets: 13-15

Lxl poche du rostre: 122-130x63-70

N testicules: 2 (4<%) —3 (94%) —4 (2%)

testicules: 60-102

L x 1 poche du cirre: 1 18-142 x 33-49

L cirre: ±30
Lxl vés. sém. interne: 104-128x33-43

Lxl vés. sém. externe: 66-99x47-63

Lxl ovaire: 148-204x62-76

Lxl gl. vitellogène: 41-68x24-33

Fibres musculaires internes: 20-25 par face

Rapport PC/AM2
: 1: 2.4-1: 3.8.

Matériel examiné:

3 individus et quelques fragments (MHNG985.603-4) provenant de 2 Charadrius hiaticula (L).

Adiopodoumé, 20 km Wd'Abidjan. 30.X.1985.

Localisation: intestin

Prévalence: 2/3 (67%)

Intensité: 1-2 individus.

De plus: nombreuses lames de Oligorchis paucitesticulatus hymenolepidoideus et

matériel type de Hymenolepis hughesi europaei obligeamment prêté par le professeur

S. Deblock (Lille). Une lame type de Hymenolepis hughesi, National Parasite Collection

n° 45744, Beltsville, USA.

Discussion:

De nombreuses espèces d'Hymenolepididae de Charadriiformes sont connues. Dans

une série de travaux synthétiques, Deblock & Rosé (1962, 1964), Deblock (1964),

Deblock & Tran-Van-Ky (1965), Deblock & Rausch (1967) en recensent entre 40 et

60 selon les synonymies acceptées. Plus récemment Schmidt (1986) reconnaît environ

25 espèces d'Hymenolepididae à crochets aploparaxoides ( = chéliformes) appartenant au

genre Dicranotaenia (Synonyme de Wardium pour cet auteur) et parasites de cette famille.

L'usage de la clé de détermination de Deblock (1964) p727, paragraphe A, nous désigne

un petit groupe d'espèces possédant des caractères proches de ceux de notre matériel. La
plupart en sont aisément différentiables mais deux d'entre elles, à savoir Variolepis

hughesi (Webster, 1947) Yamaguti 1959 et Oligorchis paucitesticulatus hymenolepidoideus

Rapport longueur de la poche du cirre (PC)/largeur de l'anneau mûr (AM).
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Deblock et Rosé, 1964 méritent une comparaison détaillée, ce qui nous a amené à en revoir

les types. Notons d'abord que V. hughesi est, à notre avis, placé dans ce genre de manière

erronée: la disposition en ligne des testicules et surtout ses crochets nettement chéliformes

ne laissent aucun doute à ce sujet. Deux genres proches, mais non synonymes, présentent

des caractéristiques semblables à « Variolepis» hughesi. Il s'agit de Dicranotaenia Railliet,

1892 et Wardium Mayhew, 1925. Nous ne pouvons retenir Dicranotaenia, l'espèce type,

bien redécrite par Czaplinski (1956), présentant des crochets rostraux avec une ébauche

de manche et surtout un sacculus accessorius typique. L'espèce type de Wardium par

contre, montre un atrium génital plus simple et un rostre portant des crochets à manche

complètement absents très semblables à ceux du matériel dont nous discutons. D'autre

part, le nombre de crochets (10) est constant dans ce genre. Nous proposons donc de

placer cette espèce dans le genre Wardium Mayhew, 1925.

Nous observons que notre matériel diffère:

—de O. p. hymenolepidoideus par la dimension de la poche du cirre (plus courte),

le pourcentage d'anneaux contenant les divers nombres de testicules possibles (04%

d'anneaux à 3 testicules), les dimensions de la vésicule séminale externe (plus petite) et la

forme des crochets (à garde plus longue que la lame),

—de W. hughesi par plusieurs points de détail, à savoir: le rapport PC/AM, la lar-

geur totale, la position de la glande vitellogène, le nombre de fibres musculaires internes,

le nombre d'anneaux avant l'apparition des testicules.

Ces différences ne justifient cependant à notre avis pas une séparation spécifique.

L'espèce est bien répandue et comprend déjà deux variétés (sensu Deblock & Rosé)

W. h. hughesi d'Amérique du Nord et W. h. europeai d'Europe, ce qui nous fait

admettre une certaine variabilité pour ce taxon. Notre matériel peut dès lors être considéré

comme appartenant à W. hughesi jusqu'à ce qu'une étude comparative approfondie

d'individus des diverses origines géographiques éclaircisse la structure exacte du groupe.
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RÉSUMÉ

Les cestodes récoltés en Côte-dTvoire chez des oiseaux Charadriiformes sont pré-

sentés. Une espèce nouvelle parasite d'Actitis hypoleucos est décrite: Anomotaenia hypo-

leuci caractérisée par des crochets de 45 à 50 ^m de longueur, un faible nombre de tes-

ticules, un sphincter vaginal marqué et des œufs munis de filaments polaires.
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D'autre part, on a retrouvé Kowalewskiella cingulifera (Krabbe, 1869) Lopez-Neyra,

1952 chez A. hypoleucos. La présence de testicules en position antiporale chez cette espèce

nous a conduit à discuter les caractéristiques comparées des genres Kowalewskiella

Baczynska, 1914 et Onderstepoortia Ortlepp, 1938 puis à redécrire l'espèce type K. lon-

giannulata.

Toujours chez ce mêmehôte, on a découvert Raillietina (R.) permista Southwell et

Lake, 1939. Ce Davaineidae au scolex caractéristique était connu jusqu'ici des Picidae.

Nous signalons pour la première fois un cestode de ce genre chez les Charadriiformes.

Progynotaenia odhneri Nybelin, 1914 de Charadrius hiaticula voit sa distribution

étendue à la zone éthiopienne.

Enfin, Wardium hughesi (Webster, 1947) comb. n. est extrait du genre Variolepis.

Cet Hymenolepididae est retrouvé avec quelques variations morphologiques en Amérique

du Nord, en Europe et, maintenant, en Afrique.
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